
Mon père ce héros... 
 
Mon père exerçait une profession merveilleuse : il était violoniste. Le dimanche matin, il              

prenait son violon, il me paraissait alors très grand. Il calait l’instrument sous son menton,               

levait son archet, le posait délicatement sur les cordes et la journée devenait merveilleuse.              

Papa jouait des airs connus et nous l’écoutions sagement, assis dans le canapé. Il              

demeurait très modeste et taisait sa passion. Pour moi, il restera le plus grand virtuose et je                 

regrette ces bons moments. 

 

 


